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Introduction générale
Un livre pour les acteurs 
de l’agriculture urbaine

Si la recherche s’attache à comprendre et décrypter la pluralité des formes et 
dynamiques de l’agriculture urbaine, elle produit des résultats mobilisables par les 
acteurs. C’est la raison d’être de ce livre qui, présenté sous la forme d’un manuel, 
vise à rendre accessibles des connaissances scientifiques disponibles.
La première partie, intitulée « Connaître », présente un état actuel des connais-
sances sur l’agriculture urbaine, la diversité de ses formes et fonctionnements 
technico-économiques, sa dimension sociale, son insertion dans les territoires, 
les systèmes alimentaires et les politiques urbaines. Elle montre notamment les 
questions vives de la recherche sur des thèmes comme les élevages urbains, les 
sols et le foncier, les services écosystémiques rendus.
La seconde partie de l’ouvrage, intitulée « Accompagner, outiller et former  », 
est rédigée sous forme de fiches afin de montrer une diversité d’outils d’aide à 
la décision, de méthodes d’accompagnement et d’expériences de transfert des 
connaissances vers les professionnels agricoles, les acteurs publics et associatifs, 
et les opérateurs économiques. Les thèmes de cette deuxième partie portent sur 
l’accès au foncier, le choix et la mise en œuvre des formes d’agriculture urbaine 
dans des contextes locaux, la caractérisation et la gestion du risque sanitaire, 
l’accompagnement de l’installation en milieu urbain, la contribution de l’agri-
culture urbaine à l’alimentation des villes, le soutien des politiques publiques, 
autant de questions prioritaires aujourd’hui pour l’agriculture urbaine. Parmi la 
profusion d’outils disponibles, ceux élaborés par la recherche présentent des spé-
cificités : ils sont co-construits en partenariat avec des parties prenantes et visent 
à faire circuler largement les connaissances et les innovations, à constituer des 
communautés d’échanges ou de pratiques et à opérer des changements d’échelle. 
Un chapitre de la deuxième partie de l’ouvrage porte sur l’agriculture périurbaine 
dans les politiques publiques et la façon dont la recherche accompagne ces situa-
tions. Un dernier chapitre présente des formations délivrées dans l’enseignement 
supérieur et auprès de professionnels.
Ainsi, ce livre offre une diversité d’apports qui, nous l’espérons, pourra éclairer 
les questions que se posent les acteurs de l’agriculture urbaine. Il est aussi un 
ouvrage pour réfléchir et rénover les questions de recherche à investir dans les 
années futures.
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Introduction
Les recherches sur l’agriculture 

urbaine au Nord et au Sud : origines 
et définitions

Christine Aubry, Christophe-Toussaint Soulard

Dans son acception courante, l’agriculture est urbaine ou périurbaine lorsqu’elle 
est pratiquée dans la ville ou à sa périphérie. Au sein de la ville, elle revêt des 
physionomies multiformes selon les interstices urbains dans lesquels elle s’insère 
(lotissements maraîchers et très petites fermes, potagers individuels ou collectifs 
et jardins d’insertion par le travail). Des formes d’agricultures hors-sol voient éga-
lement le jour, associant la production légumière et fruitière à la conception des 
bâtiments (jardinage sur les balcons, jardins ou fermes sur les toits, productions 
hydroponiques et aquaponiques dans les bâtiments). En périphérie des villes, 
l’agriculture périurbaine est également très diverse, épousant des caractéristiques 
productives et fonctionnelles qui tiennent autant aux orientations productives 
des filières agricoles régionales qu’aux relations que les exploitations agricoles 
entretiennent avec la ville proche (alimentaires, commerciales, foncières, etc.).
Depuis plusieurs décennies, l’agriculture urbaine (AU) est devenue un levier 
d’action des politiques publiques qui visent à concevoir la « ville durable », se 
trouvant, à ce titre, mobilisée en tant qu’objet de recherche et d’action. On 
assiste en effet à une multiplication des initiatives d’acteurs et des programmes de 
recherche autour de l’agriculture urbaine. Le premier livre de synthèse du domaine, 
publié par un rapport du programme des Nations unies pour le développement 
(PNUD) en 1996, fournit un bon exemple de la diversité des questions traitées, 
des acteurs qui les portent, et des solutions apportées (Smit et al., 1996). Afin de 
s’y retrouver, il est utile de distinguer plusieurs origines des recherches conduites 
sur l’agriculture urbaine à travers le monde (Soulard, 2014).
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L’agriculture urbaine : origines des recherches
L’agriculture urbaine au Sud est historiquement marquée par les enjeux de sécu-
risation alimentaire et de lutte contre la pauvreté. Les recherches sont nées d’ini-
tiatives d’organisations internationales qui ont lancé dans les années  1990 des 
programmes d’agriculture urbaine dans le cadre de politiques d’amélioration de 
l’habitat urbain. En 1996, l’étude du PNUD sur l’agriculture urbaine se référait 
au développement humain.
Au Sud, l’agriculture urbaine a donc été initialement reconnue comme une acti-
vité d’insertion sociale et économique de populations pauvres rejoignant des villes 
en forte croissance. Des centres internationaux de recherche et de coopération 
comme le Centre de coopération internationale en recherche agronomique pour 
le développement (Cirad, en France) ou le Centre de recherche pour le déve-
loppement international (CRDI, au Canada) ont alors mis en place des pro-
grammes de recherche-développement. En 1999, un réseau international s’est 
structuré pour fédérer les recherches et les expériences en agriculture urbaine dans 
le monde, notamment au Sud, le Resource Centre on Urban Agriculture and 
Food Security (RUAF)1. Les enjeux sont alors l’approvisionnement alimentaire 
des citadins, notamment des plus pauvres, dans des contextes où les contraintes 
majeures sont l’accès au foncier, la mauvaise qualité sanitaire des aliments en lien 
avec l’utilisation d’eau polluée et avec l’usage agricole des déchets organiques 
urbains. Les recherches portent principalement sur l’économie des filières les 
plus présentes en ville, notamment le maraîchage et les petits élevages et sur les 
problèmes agronomiques liés au recyclage des eaux usées et des déchets urbains 
dans l’agriculture (Smith et al., 2004). Certains pays comme Cuba font figure 
de modèle de développement pour une agriculture urbaine nourricière et circu-
laire (Cruz et Medina, 2003). L’enjeu de la planification urbaine est abordé sous 
forme d’expérimentations innovantes comme les projets d’architecte «  Edible 
landscape » dans les bidonvilles de Colombo ou à Rosario (Bhatt et Kongshaug, 
2005). Les recherches montrent aussi les limites de ces programmes qui souvent 
ignorent, voire concurrencent, l’agriculture urbaine informelle prédominante 
(Robineau et  al., 2014). Ces situations sont intéressantes pour comprendre la 
part d’informalité de l’agriculture urbaine en France et pour considérer son rôle 
dans la lutte contre la pauvreté.
Au Nord, une autre histoire de l’agriculture urbaine concerne le développement des 
jardins communautaires en ville. Les premières initiatives publiques ont encouragé 
l’aménagement de jardins familiaux et communautaires pour assurer la sécurité 
alimentaire en période de guerre ou de crise économique. L’histoire de l’agricul-
ture urbaine aux États-Unis est un bon exemple de cette deuxième généalogie de 
l’agriculture urbaine avec, par exemple, la création dans les années 1890 de jardins 
communautaires dans des cités comme Detroit, New York et Philadelphie pour 

1. https://ruaf.org/
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nourrir les riverains. Ce mouvement jardinier est apparu aussi en France à cette 
même époque, à l’exemple de la création en 1896 de la Ligue du coin de terre 
et du foyer, qui signe la naissance des jardins ouvriers dans les villes industrielles 
françaises (Pierson, 1996). Ce mouvement jardinier a connu un regain pendant la 
Grande Dépression des années 1930 et consécutivement au rationnement alimen-
taire de la Deuxième Guerre mondiale. Les victory gardens, incluant des jardins 
privés et des lots de jardins dans des espaces publics, furent alors développés aux 
États-Unis, phénomène observé aussi en Europe et en France.
Cette forme d’agriculture urbaine s’enracine dans la recherche d’autosubsistance 
alimentaire des villes en période de guerre. Après avoir décliné, elle renaît depuis 
une quinzaine d’années tout en se renouvelant, en partie car les villes du Nord 
connaissent à leur tour une précarité grandissante, mais aussi parce que l’agriculture 
et le jardinage urbains sont vecteurs d’améliorations de l’environnement urbain 
(Baudry, 2011). Aux États-Unis, les objectifs se sont élargis au food movement, qui 
introduit la justice sociale et environnementale dans les enjeux alimentaires des 
métropoles (Paddeu, 2012). En France, cette conception de l’agriculture urbaine 
est plus récente. Les initiateurs français de ce mouvement se sont d’ailleurs ins-
pirés des expériences américaines en se structurant en 1997 en un réseau natio-
nal nommé « Le jardin dans tous ses états ». Ce réseau a joué un rôle important 
en permettant des échanges entre jardiniers, élus et techniciens de collectivités 
locales. Le réseau a organisé un premier forum national à Lille en 1997, à Nantes 
deux ans plus tard, puis à Paris en 2005. En prolongement des recherches entre-
prises de longue date sur les jardins ouvriers et familiaux (Pluvinage et Weber, 
1993 ; Consales, 2000), les recherches actuelles analysent l’insertion des jardins 
collectifs dans le développement durable des villes (Demailly, 2017  ; Paddeu, 
2021 ; Ernwein, 2022).
Au Nord toujours, une troisième généalogie de recherche sur l’agriculture urbaine 
porte sur les conflits d’aménagement et les projets agri-urbains. Ils sont nés des 
conflits entre le développement de l’agriculture et l’expansion des villes après la 
guerre. Serge Bonnefoy (2013), qui en a retracé l’histoire en France, montre que 
le concept d’agriculture périurbaine naît de la politique d’aménagement des villes, 
qui implique d’organiser la délocalisation d’exploitations agricoles vers des zones 
rurales ou périurbaines, voire de les regrouper dans des zones dédiées moyennant 
une intervention foncière publique, à l’image des « lotissements Safer » de la région 
Île-de-France. Les études sur l’agriculture périurbaine suivent le même chemin 
que les recherches urbaines. En France, elles sont d’abord portées par quelques 
acteurs pionniers  ; citons, côté recherche, André Fleury et Pierre Donadieu, 
agronome et paysagiste à l’école du paysage de Versailles, ou Christopher Bryant, 
géographe à l’université de Montréal ; et, côté développement, Serge Bonnefoy, 
qui a fondé le réseau national associatif Terres en Villes. Ces chercheurs et acteurs 
font émerger la notion de projet agri-urbain, promue pour développer des actions 
concertées entre ville et agriculture. La géographe Monique Poulot (2011) a étu-
dié la traduction réglementaire de cette évolution, associant protection et mise 
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en valeur des espaces agricoles périurbains, entre les zones agricoles protégées 
(ZAP) de la loi d’orientation agricole de 1999 et les périmètres de protection et 
de mise en valeur des espaces agricoles et naturels périurbains (PAEN) institués 
par la loi rurale de 2005 (art. 75). Ces recherches montrent une co-évolution de 
la pensée urbaine vers la ville-territoire, et de la pensée rurale vers l’émergence de 
l’agri-urbain. Du secteur au territoire, d’une vision fonctionnaliste à une vision 
plus systémique, voire métabolique, d’une primauté de l’action descendante et 
normée à l’émergence de formes de mobilisation plurielles et bottom-up, les liens 
ville-agriculture ne se limitent plus à du simple voisinage, à la simple confron-
tation de deux réalités séparées. Pour autant, les tentatives de reconnexion ou 
d’intégration qui s’inventent ne permettent pas encore de forger des référentiels 
de développement agri-urbains aisément identifiables.
En définitive, l’agriculture urbaine revêt des réalités plurielles. Au Sud, la sécurité 
alimentaire notamment des plus démunis est l’enjeu prédominant. Le mouvement 
des jardins collectifs dans les pays du Nord peut être vu comme un ensemble 
de revendications d’habitants pour reprendre possession de leur espace de vie, 
moyennant participation à la gouvernance urbaine. Très fortes et anciennes au 
Nord et émergentes au Sud, les politiques publiques d’aménagement ont contri-
bué à faire émerger le problème de l’agriculture périurbaine, et son insertion dans 
l’organisation du paysage urbain. Ainsi, la sécurisation alimentaire, l’aménagement 
durable des villes et le bien-être des populations urbaines résument les principales 
finalités des recherches sur l’agriculture urbaine. Réalité plurielle, l’agriculture 
urbaine met en jeu des définitions variées des deux termes accolés, « urbain » ou 
« ville », d’un côté, et « agriculture », de l’autre. À nouveau, la distinction Sud et 
Nord est utile pour saisir les différents contours de l’agriculture urbaine.

Agricultures urbaines : définitions
Les définitions institutionnelles et scientifiques de l’agriculture urbaine sont 
foisonnantes, puisqu’en 2004 Moustier et Fall en comptaient déjà plus de dix 
(encadré 0.1). Une des premières définitions officielles est donnée par la Food 
and Agriculture Organization (FAO) en 1999 : elle est très directement née de 
l’intérêt de cette institution pour les formes intra-urbaines d’agriculture « redé-
couvertes » dans les villes des pays en développement. De manière concomitante 
ou très légèrement postérieure, les institutions de recherche orientées vers les 
pays du Sud élargissent ces définitions : on considère alors l’ensemble des formes 
agricoles, dans mais aussi autour des villes, leurs fonctions de pourvoyeuses 
d’alimentation pour ces villes, directement ou via des chaines alimentaires plus 
longues de transformation et distribution. On considère aussi et même surtout 
leurs liens avec la ville, à travers l’usage des ressources productives, les échanges 
d’intrants et de services, mais aussi les concurrences sur ces ressources entre usages 
urbains et agricoles : le foncier est bien entendu la première ressource soumise à 
concurrence, mais d’autres, comme l’eau, peuvent être aussi objet de compétition. 
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La multiplication des études de cas dans les pays du Sud conduit à souligner la 
diversité considérable de ces formes agricoles urbaines, ainsi que de leur insertion 
plus ou moins importante dans les systèmes marchands.

Encadré 0.1. Quelques définitions de l’agriculture urbaine

Smith et al., 2004 : L’agriculture urbaine « concerns small areas (vacant lands, gardens, 
balconies) used inside a city to cultivate some plants, raise some animals, etc. for the 
household self-consumption or the generation of small incomes through vicinity sales. »

Moustier et Fall, 2004 : « Urban agriculture is located inside or at the periphery of the 
city, (its) products (and services) are mainly destined to the city, and there is an alter-
native between agricultural and urban use for the resources (land, manpower, water, 
etc.). These alternatives lead to competition but also complementarities between agri-
culture and the city. »

Mougeot, 2006 : « Urban Agriculture is an industry located within (intra-urban) or in 
the fringe (peri-urban) of a town, a city or a metropolis, which grows and raises, pro-
cesses and distributes a diversity of food and non-food products, (re)-using largely 
human and material resources, products and services found in and around that urban 
area and in turn supplying human and material resources, products and services largely 
to that urban area. »

Van Veenhuizen, 2006 : « The growing of plants and the raising of animals for food and 
other uses within and around cities and towns, and related activities such as the pro-
duction and delivery of inputs, and the processing and marketing of products. Urban 
Agriculture is located within or on the fringe of a city and comprises of a variety of 
production systems, ranging from subsistence production and processing at household 
level to fully commercialised agriculture. »

Nahmias et Le Caro, 2012 : « L’agriculture pratiquée et vécue dans une agglomération 
par des agriculteurs et des habitants aux échelles de la vie quotidienne et du territoire 
d’application de la régulation urbaine. Dans cet espace, les agricultures — professionnelles 
ou non, orientées vers les circuits longs, les circuits courts ou l’autoconsommation — 
entretiennent des liens fonctionnels réciproques avec la ville (alimentation, paysage, 
récréation, écologie) donnant lieu à une diversité de formes agri-urbaines observables 
dans le ou les noyaux urbains, la frange urbaine et l’espace périurbain. »

Ces définitions, orientées par l’agriculture urbaine des pays du Sud, vont assez 
rapidement être intégrées et adaptées par la recherche concernant les agricultures 
urbaines au Nord. Celles-ci ont d’abord fortement concerné les co-évolutions et 
les reconfigurations des liens entre villes et agricultures périurbaines, Donadieu 
(1998) définissant ainsi des « campagnes urbaines ». Les définitions suivantes de 
l’agriculture urbaine vont, de manière là aussi fortement contextualisée, épouser 
les évolutions sociétales et scientifiques en questionnant la fabrique de la ville 
durable dans les pays industrialisés (surtout en Amérique du Nord et en Europe) : 
appropriation citoyenne de la ville remettant notamment en selle comme objets 
de recherche les jardins collectifs, familiaux, partagés (Consalès, 2000)  ; place 
de la nature en ville et interrogations croissantes sur le métabolisme urbain 
(Aubry et Pourias, 2013) ; reconquête collective des espaces vacants en ville dans 
un esprit de redécouverte des « communs » et de contribution à la ville durable 
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(Grandchamp-Florentino, 2012). La définition de Nahmias et Le Caro en 2012, 
tout en montrant une filiation directe avec les définitions « Sud » précédentes, 
relaie ces nouvelles attentes urbaines au Nord de l’agriculture urbaine vue comme 
un « mode d’habiter la ville ». C’est aussi à travers ces définitions et attentes que 
les liens entre agricultures « intra- » et « péri- » urbaines vont être mis en regard : 
Salomon-Cavin et Niwa (2011) parleront ainsi de « l’urbanisation » de l’agricul-
ture (périurbaine) chère à Donadieu et Fleury (2003), mais aussi de « l’agrari-
sation » de la ville.
Depuis les années 2010, deux volets vont prendre de l’ampleur, sinon dans des 
définitions radicalement nouvelles, du moins dans les considérations et les attentes 
des études sur l’agriculture urbaine dans sa globalité : les rôles potentiels de ces 
agricultures dans et autour des villes comme leviers dans l’adaptation et la lutte 
contre le changement climatique, d’une part, leurs apports potentiels dans la lutte 
contre les inégalités alimentaires dans les pays du Nord, d’autre part. Ces deux 
volets ont pris encore plus de poids depuis la crise sanitaire. Dans les faits, ils 
renforcent une définition très inclusive de l’agriculture urbaine : inclusive dans les 
limites géographiques (« On la retrouve aussi bien dans les centres-villes les plus 
denses que dans les lointaines lisières des agglomérations où les mailles de l’urbani-
sation se relâchent », Darly et al., 2020), dans ses fonctions attendues pour la ville 
(fourniture alimentaire, mais aussi éducation à l’alimentation, à l’environnement, 
services environnementaux de lutte contre les îlots de chaleur urbain, rétention 
d’eau, valorisation des déchets urbains, mais aussi lien social, intergénérationnel 
etc.). De fait, l’agriculture urbaine, dans cette diversité, est aujourd’hui convo-
quée comme élément important de recherche d’un nouveau paradigme positif, 
voire réparateur des villes, pour l’anthropocène (Darly et al., 2020).
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